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L'année nouvelle donne du travail... aux postiers 

l ' M . %tM.E DE T R I A * E A L ' H Ô T E L D E S P O S T E S D E R O L B A I X . (PU. du J .deRx ) 

_m 
LE LOT DE TROIS MILLIONS 

est gagné par on buraliste 
de Carcassoniie 

et plusieurs de ses clients 
On annonce que le gagnant des 3 mil

lions de la 13' tranche de la Loterie n a 
tionale est un commerçant de Oarcas-
srJhne. Le numéro gagnant a été vendu 
par une banque de Oarcassonne à M. 
Couderc-Tail lend. buraliste, rue Geor
ges-Clemenceau. Ce dernier toutefois, 
n'a pas conservé pour lui seul la tota
lité du billet. H y a (ait participer, par 
dixièmes, plusieurs de ses clients. 

U n des lots d'un million du tirage de 
la 13' tranche de la Loterie nationale, a 
été gagné'par un groupe de dix ouvriers 
typographes au service d'une imprimerie 
de la rue Saint-Honoré. à Paris. 

U n lot d'un mill ion a é té gagné par 
un habitant de Bellac. qui avait acheté 
son billet dans une banque de Limoges. 
U n autre mill ion a été gagné par un 
groupe de personnes de la région pari
sienne ayant souscrit par dixièmes à une 
banque de la rue Vivienne, à Paris. 

Les funérailles solennelles de E l 
adjoint au maire de Tourcoing 

— De Moscou': Le gouvernement s décidé 
de fermer provisoirement la partie de la 
frontière qui sépare 1» Sibérie du M*nd-
clHukouo. Cette mesure a été prise en rai
son d'une épidémie de pesta qui sévit 
actuellement. On compte, à ce jour, plut de 
deux cents victimes. 

— De Meaux : Au passage à niveau de 
Vllleparlsls. Mlle Marcelle Laglace. 15 ans. 
a été heurtée par un express'et tuée sur 
le coup. 

(Ph. du J de Rx ) 
M. LE RECEVEUR PRINCIPAL DES P.T.T. DE ROLBAIX DONNANT 

SES INSTRUCTIONS AUX CHEFS DE SERVICE. 

Ces Jours-ci. le personnel des P. T. T. 
est sur les dents . 

Les documents photographiques que 
nous reproduisons ci-dessus, pris i l 'Hô
tel des Postes de Roubaix. donnent une 
idée de l'activité des postiers qui est 
centuplée pour les fêtes de l'an. 

D e s dispositions spéciales ont é té prises 
pour canaliser le flot des plis, cartes, 
lettres, etc., qui s e concentrent à l'Hôtel 
des P. T. T. 

Voilé, une preuve entre mille que la 
tradition des v œ u x échangés par courrier 
ne se perd pas. 

- Les anciens combattants français à Rome -

Le nouveau régime 
des Assurances sociales 

entre en vigueur aujourd'hui 

L E S ANCIENS COMBATTANTS FRANÇAIS SE RENDENT DEVANT LE SOLDAT 
INCONNU ITALIEN. (Ph.'Fulgur.) 

La fin d'une belle exposition 

LES TAUX 
DES NOUVELLES COTISATIONS 
Les nouvelles cotisations sont égales à 

3.30 % du salaire pour l'assuré et à une 
somme égsle pour l'employeur, le salaire 
étant entendu de la rémunération totale 
versée lors de la paye, déduction faite des 
allocations familiales et compte tenu de 
la valeur des avantages en nature s'U y 
a lieu. 

La retenue à effectuer lors de la paye 
comme la cotisation patronale correspon
dante, ne saurait être calculée sur un 
salaire mat supérieur à 40 fr. par Jour, 
la paye est effectuée par jour, 
par semaine 

t unions 
<Û sociétés de secours mutuels autorisées à 
c^t effet, pourront recevoir directement des 
employeurs. le» feuillets périmés et les ver-

correspondants. 

Paris, 31 décembre. — Le Ministère du agricole*. Toutefois, les sociétés 
Travail publie une note concernant 
l'application du nouveau régime des 
assurances sociales qui entre e n vigueur 
le 1 " Janvier 1936. 

La note indique que les cotisations dues 
pour le»*salarlé» qui ont été occupés au 
cours du 4""« trimestre 1935 ou antérieu
rement, continuent d'êtoe régies par les 
dispositions Jusqu'ici applicables II en est 
de même en ce qui concerne les contri
bution* due* par les employeurs pour les 
salarié* retraité*. Quant aux contribu
tion* que les empolyeurs sont tenu* d'ac
quitter en Janvier de chaque année, pour 
le* salarié* gagnant de 19000 a 23000 fr. 
qu'il* ont occupé l'année précédente, elles 
devront également être acquittées, en 
Janvier prochain dans le* conditions du 
régime antérieur. 

Le* feuillet* trimestriel* et cartes an
nuelles de cotisation* en cours au 31 dé
cembre 1935 cesseront d'être valable* à 
partir du 1" Janvier i9W. Us devront être 
déposé* avant le 11 Janvier à la poste 
ainsi que le* feuillets trimestriel* ou le* 
carte* Annuelle*, muni* de timbre* « As
surance* sociales » que des assuré* ou de* 
employeurs peuvent avoir conservé par 
devers eux» 

n ne pourra être tenu compt* de* ver
sement* représentés sur les feuillet* ou 
carte* qui ne seraient pas ainsi retourné* 
à l'administration. 

De nouveaux feuillet* trimestriel* de 
cotisations destinés a la constatation de 
la totalité de* versement* trimestriels, 
'ans distinction entre l'easurance-maladl» 
et i'aasuraHce-vlelllesae. se substitueront 
aux feuillet* et cartes précédemment déli
vrés. Ils seront adressé* aux assurés au 
cours du premier trimestre 1936. 

Dans quelques jours, 
M* Maurice Garçon sollicitera 
du Président de la République 
la grâce d'Orphée lienninot 

Le pourvoi formé par Orphée Henni-
not. l'assassin d'Haut-L;euy ayant été re
jeté par la Gn'.ir de cassation, son défen
seur. M' Maurice Garçon, vient d'être 
averti que le Président de la République 
ie recevrait, dès les premiers Jours de 
Janvier. . 

A la maison d'arrêt d'Avesnes Orphée 
Hennknot fait montre d'un gra.id calme 
e t ne semble pas avoir encore perdu tcut 
espoir. 

Un accident mortel aux mines 
de Dourges 

A la fosse n" 3 des mines de Dourges. 
un jeune mineur. Maurice Flament. âgé 
de 16 ans, domicilié à Hénin-Liétard. a 
été bousculé et renversé mardi par une 
berline vide qui avait rompu sa chaîne. 

Relevé dans un état piteux, le malheu
reux fut transporté par l'ambulance des 
mines à l'hôpital où il est mort des suites 
d'une fracture du bassin. 

LA REXRAITE 
DU GRAND COMÉDIEN 

ALBERT LAMBERT 

VHxposition internationale de Bruxelles^ cette splendide manifestation 
de Vactivité du monde et de Cesprit d'organisation belge, est maintenant 

la proie des démolisseurs. <ph Keystone ) 

Une bataille 
. entre douaniers et fraudeurs 

à Qodew aersvelde 

Au cours de la nuit de lundi à mardi. 
l es douaniers de la brigade mobile de 
Godewaersvelde. de surveil lance à la 
ferme Leroy, prés de la frontière, aper
çurent un groupe de sept h o m m e s char
ges de volumineux ballots. 

Les douaniers firent les sommat ions 
d'usage. Surpris les contrebandiers aban
donnèrent leurs ballots e t prirent la 
fuite. 

Au cours de la poursuite, un frauo<':r 
fut arrêté, un n o m m é DeraecK. 21 ans. 
Journalier, habitant au Mont Noir. Les 
douanlsBs s'apprêtaient à le conduire au 
poste lorsqu'ils furent at taqués par- lea 
fraudeurs qui revenaient armés de gros 
bâtons et qui leur assénèrent force coups 
sur la tête, pour délivrer leur romaUce. 
Les douaniers tirèrent une quinzaine de 
coups de revolver et réussirent a mettre 
tours agresseurs e n fuite. 

Les b a i l o u mttmÊÊim» 380 kilos dé 

Après une poursuite 
mouvementée 

un garde-côtes capture 
un bateau belge qui péchait 

au large de Dunkerque 

La vedette < Col l ln-de-Sussy s montée 
par une brigade marit ime de la douane 
a capturé et amené au port de Dunker
que le bateau ostendais « Achille-39 >, 
qui péchait dans les eaux françaises. 

La capture* a été opérée à l'abordage 
après une poursuite mouvementée . U n 
grappin dut être Jeté sur l'« Achille > 
pour l'immobiliser; u n homme de l'équi
page tenta de couper le filin avec une 
hacfte. 

Le bateau a été ramené au port avec 
une centaine de kilos de poissons qui ont 
é t é vendus à Dunkerque. Les deux h o m 
mes qui formaient tout l'équipage de 
l'« Achille > ont é té écrouésl e n a t t e n r 

dant leur comparution devant le Tri
bunal correctionnel. ^ 

240 fr. 
.._. le salaire est réglé par 
semaine ou toutes les deux semaines, à 
1 000- fr. par mol* s'il est réglé mensuel
lement. 

Lea nouvelles cotisations devront être 
«quittées par l'employeur dans le» dix 
premiers Jours de chaque trimestre, pour 
les périodes de travail at-complle* au 
cours du trimestre précédent. Toutefois 
pour les assurés qui quitteraient leur 
emploi en cours de trimestre, les cotisa
tions due* devront é're acquittées dans 
les dix premiers Jours du mois suivant. 

LES MODES DE VERSEMENT 
Lee nouvelles cotisations seront acquittées 

aolt en espèces, à la poste, soit par ordre 
de virement sur le compte postai de l'em
ployeur. 

Les employeurs qui occupent plus de dix 
su-t-rés. devront obligatoirement s'acquitter 
par virement sur leur compte postal. 

Les employeurs n'occupant pas plus de 
dix assurés, auront la .faculté d'utiliser ce 
procédé. Un troisième mode d* versement a 
été prévu pour les assuré* qui travaillent à 
façon, aux pièces, à la tache, à domicile, ou 
sent rémunérés à l'aide de commissions ou 
suivant le chlffie d'affaires. 

En. ce qui concerne ces ouvriers, les con
tributions ouvrière» et patronales devront 
être acquittées sous 1» forxne de tlmbres-
poete apposé» sur un feuillet spécial, qui 
devra être encarté dan* le feuillet tri
mestriel. 

Ces feuillets Intercalaires. Joint» aux feuil
let} trimestriels de cotisations, devront être 
déposé», par les assuré» Intéressés, à la 
peste, dan» les dix derniers Jours de chaque 
trimestre. 

Enfin, en ce qui concerne les «fleuré» dont 
H profession comporte de» embauchages et 
débauchages fréquents et dont ie salaire est 
ptyé au moins une fol» par Jour. 11 n'est en 
rien dérogé au mode de versement qUi était 
pratiqué précédemment. Le* feuillet» tri-
meetritl* de cotisations comporteront un* 
prrtie détachable Intitulée « attestation de 
versement », qui sera rendue par 1* poste 
au déposant ou renvoyée par le service ré-
giotal de» assurances sociale». 

Peur Justifier de ses droit* aux prestation*. 
l'usure présentera cette attestation. Le* 
prestations étant conditionnée* par le* ver
sements opérés, le nouveau régime Institué 
ne peut avoir d'effet en ce qui concerne le* 
conditions d'Attribution et la quotité de* 
prestations, qu'à compter du 1er avril 1936 

Jusqu'à cette date, les organisme* d'aaiu-
ranc* devront continuer à accorder des 
prestation* stir la base du régime précé
demment établi. 

Par ailleurs, le» assurés ne sauraient su
bir aucun préjudice du fait de* modifica
tions apportée* par Je nouveau régime à 
', OTBsnlsatlon terhnlqrie de l'assurance, ris 
devront, s'il* bénéficient de soin» pour leur 
invalidité, continuer à bénéficier de se* 
se'n* Pour le* gêna de mslson : bonne* à 
tcut faire, femmes de chambre, chefs de 
cuisine, etc.. le» cotisation* due*, tant par 
l'employeur aue par l'assuré, à raison de 
3.90 0 0 du salaire, seront calculée* sur un 
salaire forfaitaire, tenant compte de* avan
tager en nature dont lia bénélclent. 

Le* nouvelle* cotisations applicable* pour 
IBM, due* tant par rassuré que par l'em
ployeur, «ont le* suivantes : 

Cotisations mensuelle* (hommes! : Villes 
de plus de 80 000 hobltant* et Seine. 24 50: 
avtres commune*. 17.50. 

Cotisation» mensuelles (femmes) : Villa» 
d» plus de 80 000 h'bi'anta et Seine. 14 00; 
autrw commune*. 10.50. 

Les réalignement» ci-dessus fourni», «ont 
applicable*, d'un* façon générale, aux assu
rés de* profession» agricole» et forestlf-. 
«oui réserve de* particularité» cl-apréa 

Le» cotisation* ouvrières sont le* suivan
te!, i* contribution patronale étant égal* : 
Cotisations mensuelle* enfants Jusqu'à 16 
an», 6 fr.; femme*. 8 fr.: homme* 10 frane* 

Ce» eotuwtlon» peuvent être acquittées. 
même s'il s'agit de salarié* travaillant pour 
le compte d'un seul employeur, en tlmbe*-
po»te; lorsque l« versement des cotisations 
n* Mrs sa* fait en tlmbree-poste. U devra 
l'être dans les condition» générale* appll-
pablss pour las assurés des professions non. 

Après cinquante ans de Comédie-
Française, M. A L B E R T L A M B E R T , 
rillustre comédien et doyen de 
la Compagnie, se retire volon

tairement. 
M . A L B E R T L A M B E R T D A N S L E R Ô L E 

D E G U I L L A L M E L E T A C I T U R N E . 

La population de Tourcoing a suivi 
mardi, avec un émouvant recueillement, 
le* funérallle* de M. Alexl» Parsy, adjoint 
à l'Instruction publique, s'associent aln»l 
au deuil de la famille du défunt et à celui 
de l'administration communale. 

De» 9 heures, le groupe Imposant de» 
sociétés commence à se former, rué de 
Gulsnee. à l'entrée du Jardin botanique 
tandis qu'affluent de nombreuses person
nalité*. Les couronnes, le* gerbes de fleurs 
s'amoncellent. Déjà un char en est renipJ! 
et d'autres arrivent encore, qu'il faudra 
placer au-dessus du corbillard. 

Le clergé de Saint-Christophe vient pro
céder à la levée du corps. M. le chanoine 
Cousin, doyen de la paroisse, récite les 
prière*, puis le cercueil est hlsaé sur le 
corbillard, /tandis que le* clairon* du 
Groupe musical scolaire, dont M. Psrey 
était président, sonnent < Aux Champs >. 
Et le long cortège s'ébranle vers l'église 
Saint-Christophe, dont le gros bourdon 
égrène ses notes grave*. 

LE CORTÈGE FUNÈBRE 
Le Groupe musical scolaire ouvre la 

marche, suivi par une imposante déléga
tion de la Solidarité républicaine. Puis 
vient la longue file des délégations des 
société* communale*, avec leurs drapeaux 
cravatés de crêpe Parmi eux. on remarque 
le drapeau des Anciens Combattants bel 
ges, qui participent à tous nos deuils 
comme à toutes nos fêtes. 

Le* délégations, de l'Union post-scolaire 
suivent, précédant celle* de* écoles et 
munales avec leurs étendards: puis c'est 
l'Harmonie Municipale qui. sou» la direc
tion de son chef. M. Lucien Nlverd. fait 
entendre'la « Marche funèbre » de Chopin 
et la « Marche ln-extremls > de Ch 
Eustace. Le char des couronnes est tiré par 
deux chevaux. On remarque les couronnes 
offerte» psr l'administration municipale, 
les section» de la Solidarité républicaine. 
l'Amicale de* maîtres de l'enseignement 
les Dames charitable*, la Brouette à la 
mer. la Fédération des Amicales. l'Union 
post-scolaire. l'Amicale de la Police. 1* 
Jeunesse de la Croix-Rouge, les Combat
tants républicaine, les Jeunesse* radicales, 
le Dispensaire"" d hygiène sociale. 1 adminis
tration du Bureau de Bienfaisance, les 
service» municipaux, les services de l'Ins
truction publique et du Bureau des écoles, 
les sociétés musicales et celles des sociétés 
coopératives dont M. Parsy était adminis
trateur. De nombreuses plaques avaient 
été aussi offertes par les Amicales Colbert 
et Jules-Ferry. l'Ecole du Bâtiment, le 
Bureau de Bienfaisance, la Commission 
de* délégués cantonaux, e t c . . 

Précédant le clergé, des délégations du 
Bureau de Bienfaisance, de* services mu
nicipaux et des fonctionnaire* de la ville: 
octroi, police, douanes et de* représen
tant* de toutes lee administrations. Et 
puis c'est le clergé, svec la crol*. Le char 

i funèbse apparaît enun. 
Lee cordons du poêle Sont tenus par 

MM. Deborgher. représentant 1'Admtnla-
tratlorl et le Conseil municipal; Roger 
Coppln. représentant le Bureau de Bien
faisance: Charller, représentant l'Inspec
teur académique et la délégation canto
nale: J. Malfalt. représentant le personnel 
municipal: P. Castelaln. représentant ls 

I Solidarité républicaine; A. Leclercq et J 
Motte, représentent les Coopératives de 
l'Espérance et du Tilleul; R Vanrullen. 
maire de Wervlcq. ami personnel du 
défunt. 

Immédiatement après le corbillard et 
précédé des huissiers, M. E. Salemblen. 
maire de Tourcoing, conduit le deuil. 

J*JK ! accompagné de M Grlmaut. secrétaire 
'̂ """"sàsH""' I général de la Préfecture, représentant 
s s » -*$**•• f M 0 u l U o n p-éfet du Nord: MM. le» séna

teurs Potlé et des Retours: MM. les mem
bres, de l'Administration municipale, 
qu'accompagne M. Gombert. secrétaire 
général de la Mairie et le Conseil muni
cipal: l'administration du Bureau de Bien
faisance, conduite par M Alfred Lam-
brecht. 

Viennent ensuite le» fil» du défunt. 
MM. Maurice et Jules Parsy et son gendre. 
M. Albert Catteau. et la famlHe, suivie 
elle-même de nombreuse* personnalités. 

La reine Elisabeth de Belgique 
dans son rôle de grand'mère 

LE CHAH FUNÈBRE 
parmi lesquelles nous avons noté au 
hasard: MM. le docteur Delahousse. pré* 
si dent de l'Union des Bureaux de Bien
faisance de France: Cordonnier, secrétaire 
du Bureau de Bienfaisance de Roubaix 
MM. K Sory et Verbeurght, adjoints au 
maire de Roubaix; Félix Desurmont. pré
sident de l'Union des Caisses d'Epargne. 
Flament. agent général de la Caisse 
d'Epargne d« Tourcoing; Surmont, maire 
de Mouvaux: Coone, ancien maire et Kes-
teloot, maire de Neuville; Vandendrleaaciie. 
secrétaire général de la Chambre de Com
merce: Thaune, consul général de Bel
gique: Devlllers. capitaine et Pltchon. l ieu
tenant des douanes; Xhoffray. directeur 
du Théâtre municipal; Lenfant, commis
saire central et ses*collaborateurs de la 
Sûreté nationale: Guérange«r. président du 
Cercle des Officiers; Dumortier. directeur 
de l'E.T I.M.; Bourgeois, directeur de 
l'Ecole des Beaux-Arts; Llard. directeur 
du Bureau de Bienfaisance: Vanderberghe. 
président du Comité républicain de Lan-
noy: A. Descamps, président de la Con-
cordla d'Hailuin: Lesur. préaident de 
l'Association des Instituteurs du Nord; 
Mulllez. maire de Bondues: Rllis. préai
dent du domaine d'Hardelot; Merchler. 
vice-président des Amicales laïques du 
Nord. etc. . 

LA CÉR2M0NK RELIGIEUSE 

ET LES DISCOURS 

La messe fut célébrée par M. l'abbé 
Croop. assiste de MM. le* abbé* Mares-
eaux et Tlbcrghlen. Pendant la cérémonie. 
la Chorale paroissiale Interpréta la messe 
solennelle de < Requiem ». sou* la direc
tion de M. Paris: les orgue* étalent tenues 
par M. Dieryck. 

M. le chanoine cous in donna l'absoute. 
A l'issue de la messe, les autorités et 

les délégations se massèrent sous le porche 
pour entendre les discour». C'est d'abord 
M. E. Salemblen. maire de Tourcoing, qui 
prononce l'éloge du défunt: 

€ Le cruel événement qui nous groupe 
autour de ce cercueil, dlt-11, nous plonge 
dans la consternation: cet homme, que 
nous avions ru la veille de sa mort, actif. 
alerte, courageux, portant le» lourde* res
ponsabilité* de sa charge arec une rare 

(Ph.du J. de Rx.) 

Jeunesse d 'sprlt de caractère et de s s i M 
ment*, 'n'est plus... 

> Pendant trente-neuf ans. dans est 
! quartier de la Croix-Roug* c u l lui états 
, tellement cher qu'il n'avait Jamais voulu 

le quitter. Alexis Paray a rempli ncMIe-
; ment et consciencieusement ses devoirs est 
', maître d école. Il a vu grandir tout* la 

Jeunesse de ce quartier, la suivant pas 
I à pas et quand l'heure de la retraits son sa 
1 pour lui. U considéra avec un noble •sen

timent du devoir que se tache n'était pas 
I terminée. 

» Des que ses concitoyens l'eurent sppsM 
à siéger su Conseil municipal, r«****aa**s 
communal* lui confia le* filin ItusM 
d'adjoint k l'Instruction publique, e s t a i t 
mettre 1 homme qualifié k la place q u i 
couvenut. Il occupa ce siège ds longues 
année*, remplissant avec autant d s tae» 
que de science et desprit ds Justice, Vas 
fonction* délicates qui y sont attachées. 

> n avait acquis ainsi dan* la vil)*, qu i 
le reconnaissait comme un ds s s s pre
miers citoyens, une lnflusnes qui s s tra
duisait par Une respectueuse sffsetMSi 
dans tous les partis politique* s t datât 
toua les groupes sociaux. 

» S'il est de* circonstances qui parfois 
divisent les hommes, u en est uns «usât 
qui le» réunit: c'est la bonne volonté. 
C est, qu'en effet, quelle que soit l'opinion 
que l'on a choisie comme ligne d* eon-
duite. on né peut que s Incliner dsvaat 
cette parole admirable: « Paix sur la taras 
aux hommes de bonne volonté ». e s tas 
paix, vous l'ave* pleinement méritée, mon 
cher Parsy: vous remporteras dans votrs 
tombe. » 

D autres discour* furent ensuit* pro
noncé* par MM Charller. Deborgtosr. La-
clercq et Csstelaln. chacun d e u x mon
trant sous un Jour particulier la «Tas»»**/ 
activité du défunt. Puis le corps fat f 
porté k Oarnln. où 1 inhumation 
dan* le caveau de famille. 

— Mme Paul Brnuardel. veuve du 
de la Faculté de médecine, massai 
1 Institut et de l'Académie < 
Iiéelder - du Comité d'hygiène, visa* osv. 
iltcMer à Pan» Aînée «u docteur Franab 
Bt.-taao et «u colonel Ssdl-Caroot, s f H H S f l 
d i docteur George» Brouardet. Mme 1 ... 

del était née Laplerre de Ponts Inebleea. 

Roubaix 
Aujourd'hui, mercredi 1' janvier : 

Aujourd'hui: Circoncision. 
Soleil: Lever. 7 h. 46; coucher, 16 h. 2 
Lune: Premier quartier le 1" janvier 
Bulletin météorologique pour la Journée 

du l"r Janvier (région Nord): Après pluli 
nocturnes, ciel devenant nuageux avec 
éclalrcles. averses et grains; vent de 
Sud Oues: assez fort et irrégulier; tem 
péte sur les cotes; le minimum de tem
pérature sera sans grand changement. 

Médecins de garde. (A n'appeler qu'en 
cas d'absence du médecin de famille) 
MM les docteurs Lot h. 6. boulevard de 
Fourmlesr (Tél.: 348001 et Delells. 101. rue 
Daubenton (Tel: 35 740». 

Pharmaciens de garde: MM Pelsbaere, 
163. C.rant«e-R-ie et LhulUier. 1. place de 
:"Avenir: 
Demain, jeudi 2 janvier : 

Aujourd'hui : saint Basile; demain 
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COUP D'ŒIL 
EN ARRIÈRE 
L'année qui s'achève, nous Incite a. Jeter 

un coup d'cell en «mère et k rappeler, 
comme nous en avons l'habitude, les prin
cipaux faits qui se sont déroulés au cours 
de ces douze derniers mois. 

1935 ne marquera guère dans les anna
les de notre ville, car ce fut une année 
banale, sans événements bien marquants, 
tant au point de vue économique qu'à 
celui de l'urbanisme. 

Hélas! la crise économique perdure, sans 
toutefois être aussi néfaste que durant 
l'année précédente. Une légère, bien légère 
amélioration a même été constatée dans 
les affaires et le nombre de* chômeurs s 
quelque peu diminue au cours de ces 
douze mois. Le fonds municipal de chô
mage qui, durant la dernière semaine de 
décembre 1934r avait payé 430 487 frs de 
secours, n'en a plus payé, la semaine der
nière, que 363 945 francs. C'est là. certes, 
une diminution, msis combien infime. 

Questions d'urbanisme 

L'snnée 1935 n'a pas été marques, 
comme certaines de ses devancières, par 
rexécutios de grands tr«v«ux. Les servi
ces compétent* ont fait procéder s u reps-
vsge et à la construction dégoûts dans 
ccr* . .nés artères, ainsi qu'à l'électrlflca-
tion de l'éclairage dans quelque* rues 

D'autre part, afin de la remplacer par 
des bâtiments plus modernes et mieux 
aérés, par conséquent plu» salubres. la 
municipalité a fait démolir l'école muni
cipale de» r<ie» de Salnte-KllssbeUt et d* 
Besurewart. et pour octobre prochain, uns 
école moderne »'é!évers S l'emp . 'ment 
de ce* bâtiments quelque peu désuets. 

Rsppelrns aussi que le v e u x cabaret de 
« La Plaïuhe Trouas », témoin ds l'his
toire d s notre ville, a disparu sous l s 
pioche du démolisseur, afin ds permettre 
le dégagement de cette parti* ds la rus 
de Lannoy où 11 était «ltué s t aussi des 
rues populeuses des Longues-baies s t ds 
la Planche-Trouée. 

Signalons encore que, grâce k l'appui 
du Nord Touriste, l'importants sssoclaUon 
sportive dont l'influença grandit chaqu* 
aune* malgré La vulgarisation des roac^l-

nes a moteur, une piste cyclable a sss\ 
créée sur l'un de* terre-pleins du maïkt 
vard de Paris, et rend aux nombreux adep
tes de !» < petite reine », les plu* appré
cies services. Cette piste leur «vit* ( M 
accidenta parfoi» très graves, comme i s n s 
que nous avons eu k déplorer p lusason i 
fols dan» cette «rtére de très grand p a s - ' 
sage. 

En vue de la défense passi** I 
Puisque nous en sommes i nous entre

tenir de travaux, nous n'omettrons pas ée 
signaler la construction de l'abri-typ» 
contre les gaz qui. installé dans les earsssv 
de l'usine Wibaux-r'Iorin. fut lnaugmÉ SsfJN 
lévrier dernier. Cet abri, pour rMlnca****** 
duquel s'est dévoué le l e s i s t l é MsaJSsl 
Watlne. président de la Crolx-I 
çaise. a été très remarqué des dl 
sonnantes civiles et militaires qui 
visité. L'exemple donné psr dss 
liera devrait être suivi, psr Iss 
publics, car la guerre, quoi qu'os 
quoi qu'on fasas. est toujours à < 
et en y songeant, on frémit en i 
dant ce qu'il adviendrait ds ne 
tion» lors d'un bombardement par i 
à l'aide de gaz asphyxiants. 

Dans le même ordre d'idées, »l| 
1er cour» instaurés dans notre 
les brancardiers et secourut**. 
devraient être vulgarisés car, < 
conflit, ceux qui y auront pris part i 
à même de rendre d'immense* 
la population. 

c in memoriam » 

1335 a vu se réaliser ls but 
ptoupe d'hommes au coeur 
reconnsissant s'était assigné. 
Ions parler de l'érection du 
Eugène Motte, ce grand ; 
k tous point* de vue, notre 
tsnt . En effet, que e s soit OO 
d'industrie ou comme homme polltl 
comme mitre. Roubaix lui doit 
de prospérité. 

Aussi, est-ce psr milliers que i 
citoyens, de condition si i 
ont répondu k l'appel du 
tion, voulant prouver leue-
«u grand citoyen dont notre vllkt l 
Cette reconnaissance fut plus 
encore lors d s l'inauguration 
ment, cérémonie à lequel*» 
assister l s plupart des soctétéi 
ainsi que d* très nombreux 
qui «pplsudlrent à l'énu 
grandes vertus qui . durant tosv 
avalent guidé anigéna Motte.' 

La vie religieuse 

Malgré notre époque ds 
vie religleuss en notre villa 
être active et dans les 
dant en oeis s u a directives 
Pontife et eux exhortations 
cardlne' Liénert. se sont 
oeuvre a act ion catholique. 

que quelques-unes, 
bien sont ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 
les groupement» de J.O.O. est 

Afin de ^ ^ ^ ^ ^ 
lation éloignés d s tout* 
quer plus s i s s o 
l'administre t ien 
M l'abbé 
du Très-» ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 
uns chapelle au Oartsl. et S. ] 
nal Liénart a tenu lu l -
bénlr. 


